
POUR UNE VÉGÉTALISATION DE L’ALIMENTATION  
AGRONOMIE, ÉCONOMIE ET SOCIÉTÉ         

En plus d’un impact positif sur la santé globale, la végétalisation de 
l’alimentation peut favoriser une transition vers un modèle de 
société plus durable et souhaitable, avec une production alimentaire 
plus performante, une économie solidaire, un paysage diversifié, et 
une fédération des communautés locales.

AGRONOMIE – Une agriculture moins dépendante et plus 
performante

Optimiser l’utilisation des sols, libérer des surfaces, réduire la 
pollution et les besoins en eau.

● La viande, l'aquaculture, les œufs et les produits laitiers utilisent 
83 % des terres agricoles de la planète, bien qu'ils ne fournissent 
que 37 % de nos protéines et 18 % de nos calories. 

● Le passage à un régime alimentaire excluant les produits animaux 
a un fort potentiel de transformation, réduisant : 

● l’utilisation des terres alimentaires de 3,1 milliards d’hectares 
(soit une réduction de 76 %) ; 

● les émissions de gaz à effet de serre des aliments de 6,6 
milliards de tonnes métriques de CO2 eq (soit une réduction 
de 49 %) ; 

● l’acidification de 50 % ; 
● l'eutrophisation de 49 % ; 
● les prélèvements d’eau douce pondérés par la rareté de 19 %.

ÉCONOMIE – Une assiette végétale moins coûteuse

Réduire les coûts de santé

● L’alimentation actuelle (mauvaise) coûte 12,3 milliards d’euros au 
système de santé en France.

● La végétalisation de l’alimentation permet une réduction 
importante de la prévalence de pathologies comme les maladies 
cardiovasculaires, diabètes, cancers, et ainsi une réduction notable 
des coûts de santé.

Réduire le coût de l’alimentation

● En France, l’insécurité alimentaire touchait 37 % de la population 
en 2023, contre 11 % en 2015.

● La végétalisation de l’alimentation peut réduire d’un tiers la 
dépense alimentaire mensuelle.

Réduire le coût de la production agricole

● Les microfermes produisent 70 % de la nourriture consommée 
dans le monde.

● La production végétale par des microfermes réduit fortement le 
coût de la production agricole par la petite taille des parcelles et 
des infrastructures, la sobriété des équipements, le non recours 
aux pesticides, etc.

Protéger la santé au travail, créer de l’emploi

● Le risque d’accident du travail dans la filière viande est 2 à 3 fois 
plus élevé que la moyenne nationale des autres activités.

● La végétalisation de l’alimentation implique la relocalisation de la 
production, la création d’emplois, la revalorisation d’un large 
ensemble de savoir-faire (transformation, meuneries, conserverie, 
pressoirs, etc.)

SOCIÉTÉ – Penser un avenir souhaitable

Repenser la relation ville/campagne en ramenant le maraîchage en ville

● La production végétale par des microfermes se fait autant en zone rurale qu’en 
zone urbaine et péri-urbaine.

● En ville, le développement d’une agriculture sur petite surface permet un 
renouveau nourricier et le verdissement utile des zones urbaines, la création 
d’emplois, l’éducation à l’agriculture, la réduction des inégalités d’accès à une 
alimentation fraîche de qualité, etc.

● En campagne, le développement d’une agriculture sur petite surface permet la 
protection de la santé environnementale, la création d’emplois, la re-
dynamisation des localités, le développement d’activités culturelles autour de 
l’alimentation, l’environnement, etc.

Améliorer la qualité de vie en ville et à la campagne

● En France, 80 % de la population vit en ville, 14 % dans des zones avec plus de 
20 jours anormalement chauds en été.

● Le verdissement utile réduit l’exposition à la chaleur, le maraîchage urbain 
favorise une alimentation adaptée en quantité et qualité, la sécurité 
alimentaire, l’appropriation urbaine.

● Les surfaces libérées de l’exploitation animale en campagne permettent le 
développement d’un large ensemble d’activités humaines, mais aussi la création 
de zones de protection de la biodiversité.

Développer une alimentation inclusive

● Les produits animaux ne sont pas tolérés dans toutes les régions du monde 
(e.g., 90 % de la population en Asie de l’Est est intolérante au lactose).

● L’alimentation végétale est plus inclusive, c'est pourquoi elle est privilégiée dans 
des initiatives prosociales comme les cantines solidaires.

● Un frein à la végétalisation de l’alimentation est l’accès aux savoirs et savoir-faire 
nécessaire à la transformation végétale.

● Ce frein peut être levé collectivement par une éducation sociale alimentaire, la 
participation à la production dans des microfermes associatives, etc.
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Agriculture urbaine à Detroit : Michigan Urban Farming initiative 

Agriculture urbaine à Berlin : prinzessinnengarten
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